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La franc-maçonnerie est une société traditionnelle et initiatique fondée sur la fraternité. Elle réunit des hommes et des femmes qui travaillent au progrès moral et spirituel de l’humanité. Officiellement, elle naît à Londres en 1723, mais elle plonge ses racines dans un terreau infiniment plus lointain.



Avant-propos


Cet ouvrage n’est pas une réflexion philosophique, il n’est pas davantage un dictionnaire ; bien que, pour des raisons de simplification de lecture, nous ayons choisi de classer par ordre alphabétique les différents thèmes abordés.

Il est une tentative pour rendre présente et vivante la réalité maçonnique, non seulement dans son expression quotidienne, mais aussi dans la structure de sa pensée forgée par sa tradition, son histoire et ses engagements dans le monde.

Dans cette entreprise, nous avons choisi de procéder par l’exploration des mots les plus représentatifs de son vocabulaire, accompagnée de l’exposé des principaux concepts qui sous-tendent sa pensée, des valeurs et principes qui la structurent, mais aussi de ses options et combats dans le siècle et, bien sûr, de ses rêves, en un mot tout ce qui constitue l’imaginaire maçonnique.

Bien que nous l’ayons voulu très complet, cet inventaire n’est pas exhaustif. Certains termes ont pu être omis, d’autres pourront paraître un peu hors sujet. C’est un choix délibéré, le propos n’étant pas d’établir un inventaire officiel, mais de faire apparaître un portrait de la maçonnerie telle qu’elle est dans sa pratique quotidienne, dans sa manière de parler, dans sa manière de penser, dans sa manière d’être.

Nous nous sommes efforcés à la plus grande objectivité, mais le fait que nous soyons l’un et l’autre membre de la Grande Loge de France est susceptible de donner à certains concepts un éclairage plus spécifique. Il ne s’agit pas d’attribuer une autorité particulière à un point de vue, mais par la force des choses, nous ne pouvons nous exprimer qu’à travers le prisme de notre propre sensibilité.

Enfin, pour le confort du lecteur non maçon, chacun des termes utilisés dans le texte qui fait l’objet d’une entrée est marqué d’un astérisque.

Paris le 15 octobre 2017
P. C. et J.-F. P.





Donne-moi la première lettre…



Acacia


Un arbre à la boutonnière

L’acacia occupe une place importante dans la symbolique maçonnique, ses feuilles toujours vertes et son bois que l’on dit imputrescible en font un symbole d’éternité.

Selon la légende, c’est le rameau d’acacia que les assassins d’Hiram* avaient planté à l’endroit où ils avaient enfoui son cadavre, qui a permis de le retrouver.






Acclamations


Proclamation de foi ou souhait ?

En maçonnerie, les acclamations n’ont rien de spontané ou d’émotionnel, elles sont parfaitement codifiées.

À l’ouverture et à la fermeture des travaux*, à l’invitation du Vénérable*, elles sont proférées à voix haute, en chœur par tous les frères de l’atelier*. Elles le sont aussi dans toutes les circonstances solennelles.

Constituées de trois mots répétés, « liberté », « égalité », « fraternité » étant les plus usuels, les acclamations manifestent et cimentent l’unité de l’atelier, soit dans l’adhésion commune à un projet, soit dans le partage d’un même sentiment de joie, de fierté ou de tristesse.






Adogmatisme


Sans limite

Une partie de la maçonnerie se dit « libérale » ou « adogmatique ».

Cette dernière référence marque une opposition de principe très claire au « dogmatisme théorique » c’est-à-dire à « tout système se proclamant détenteur unique et exclusif de la vérité ». Ce qui évidemment exclut pour les maçons toute idée d’une vérité révélée.

Le souci de libre recherche de la vérité a été, dans la maçonnerie française, le fruit d’une longue évolution.

L’article premier de la Constitution du Grand Orient de 1849 affirmait l’existence de Dieu et l’immortalité de l’âme. Il faudra attendre 1877 pour que cette référence disparaisse, et que cette obédience affirme son adogmatisme métaphysique. De la même manière, il faudra aussi attendre 1875 et le convent de Lausanne pour que le Rite écossais Ancien et Accepté et la Grande Loge de France proclament que la maçonnerie n’impose aucune limite à la recherche de la vérité.






Affaires


L’écume

Ce que de nos jours on nomme « les affaires », c’est-à-dire les scandales, compromissions et autres « magouilles » qui sont l’écume de nos sociétés, semble pour le grand public être lié à l’existence de la maçonnerie dont elles seraient, raconte-t-on d’un air entendu, une des préoccupations essentielles. C’est triste et consternant (et dans bien des cas, tout à fait imbécile) ! Bien sûr, il est arrivé, il arrive et il arrivera que des maçons soient compromis plus ou moins gravement dans des « affaires ». Ils sont jugés et, si les faits sont avérés, exclus.

Dans tous les cas, il ne peut s’agir que de comportements individuels qui ne mettent en cause que leurs auteurs et il serait aussi injuste que malveillant de penser que l’institution maçonnique puisse, d’une manière ou d’une autre, susciter, favoriser ou cautionner de tels agissements.

Dans tous les systèmes qui reposent sur une vision morale de l’homme et de la société, la défaillance de certains ne peut en aucun cas mettre en cause le système lui-même. Pas plus que les agissements condamnables de l’un de ses serviteurs ne mettent en cause le fondement d’une Église ou la foi de ses fidèles.






Affiliation


Si on en a les moyens

Chaque maçon a le droit de fréquenter plusieurs loges*. Il peut le faire de deux manières.

Soit comme visiteur, ce qui ne lui impose aucune autre obligation que celle de respecter le rituel (bien sûr) ainsi que les usages et pratiques qui peuvent être spécifiques à la loge qu’il visite. S’il la fréquente régulièrement, il y est qualifié de visiteur assidu, sinon il est un visiteur occasionnel.

Soit il désire participer à la vie de cette autre loge, dans ce cas, il peut demander son affiliation. Il est alors considéré, après une cérémonie de reconnaissance, comme membre de cette nouvelle loge* avec tous les droits et devoirs qui en découlent.

Un maçon peut être affilié à plusieurs loges, cependant il demeure toujours membre de sa loge mère à laquelle il continue de payer sa capitation.






Agapes


Les nourritures terrestres

Selon un très ancien usage, chaque tenue* est suivie d’un repas pris en commun par tous les participants, ce sont les agapes.

Ces réunions autour d’une table dressée dans le temple*, ou dans une pièce adjacente appelée salle humide, jouent un rôle extrêmement important dans la vie d’un atelier*.

Dans la plupart des cas il n’y a aucun protocole spécifique, chacun choisit sa place, l’usage veut cependant que le Vénérable* soit au centre de la table et que le service soit assuré par les apprentis* qui, par ailleurs, sont autorisés à prendre la parole s’ils le désirent.

Les conversations sont libres, mais le plus souvent s’articulent autour de ce qui s’est dit et passé pendant la tenue*, qu’elles prolongent. Par leur liberté de ton et la connaissance plus personnelle entre frères qu’ils permettent, ces repas pris en commun contribuent grandement à souder un atelier.






Alchimie


À la poursuite de l’or rouge

L’alchimie est présente en maçonnerie, dans la mesure où la pensée qui la sous-tend peut, par certains côtés, trouver des résonances avec celle qui symbolise l’initiation* maçonnique.

Pour les alchimistes, il s’agissait, par des purifications successives, de tenter de reconstituer la matière première des origines : l’or, dans toute sa pureté et sa « splendeur » initiale. Accélérer et favoriser l’inéluctable retour à l’unité de toutes choses (selon une croyance solidement établie à l’époque).

Que, par cupidité, sottise ou naïveté, certains, qualifiés d’alchimistes, aient pris l’idée à la lettre en essayant par une série de procédures aussi complexes qu’invraisemblables, de transmuter du vil métal en or pur est la réalité, mais, comme on le sait, leur aventure a tourné court.

La vision alchimiste, très datée, demeure attachée à une époque et ne présente plus d’intérêt que pour les historiens de la pensée. En maçonnerie, elle perdure encore par un ensemble de mots, de formules et d’images conservés et utilisés symboliquement par analogie avec certaines situations liées à l’initiation.






Anarchie


Destins croisés

À la fin du xixe siècle, de nombreux anarchistes ont été maçons (Proudhon, Élysée Reclus, Bakounine, etc.), de nos jours quelques loges* marquent encore leur fidélité à ce courant de pensée.

Les anarchistes trouvaient en maçonnerie cette liberté qui leur est si chère : la vision d’une société d’hommes suffisamment sages pour s’imposer eux-mêmes les contraintes nécessaires à une vie en société.

On pourrait évidemment considérer que la vision maçonnique de l’initiation n’est pas très éloignée de cette idée d’un homme accompli, capable d’avoir une vision élevée de lui-même, de l’autre, de la société et de son rôle, et, en conséquence, d’être en mesure de s’autogérer mentalement, moralement et spirituellement en s’imposant lui-même les contraintes qui en découlent.

Cependant pour les maçons elle en diffère profondément. Pour eux il ne s’agit pas de rejeter les lois et les règles régissant la société, mais au contraire de les inspirer, de les orienter pour faire en sorte qu’elles facilitent et accompagnent l’épanouissement de chacun, qu’elles en soient les garants, qu’elles soient des outils de progrès et non d’une forme aliénation.






Antimaçonnisme


Ils sont partout… eux aussi

D’une manière générale il y a deux « antimaçonnismes » : l’un populaire et l’autre religieux et idéologique, l’un n’excluant pas l’autre.

On a toujours peur de ce que l’on ne connaît pas et cela peut effrayer les esprits peu ou mal informés : « Ce n’est pas bien clair tout cela ! » Mais cet antimaçonnisme populaire a été largement nourri par un antimaçonnisme religieux et idéologique.

Tout commence quelques années après 1723 par une attitude de défiance des différents pouvoirs politiques face au développement de la franc-maçonnerie (ce qui peut s’expliquer si l’on se replace dans le contexte de l’époque où la liberté d’association et de réunion n’existait pas).

Par ailleurs, dans un royaume de France profondément catholique, la première bulle pontificale excommuniant la franc-maçonnerie dès 1737 contribuera très tôt à semer le trouble dans les esprits. Elle contenait les ferments d’une forme d’antimaçonnisme.

À la fin du xviiie siècle, cette méfiance se transformera, dans certains milieux, en franche hostilité à partir d’un complot supposé que les francs-maçons ourdiraient en secret, dans leurs loges*. Cette accusation figure en effet pour la première fois en 1797, dans un livre de l’abbé Barruel, Mémoire pour servir à l’histoire du jacobinisme, dans lequel ce bon abbé (!) explique tout simplement la Révolution Française par un complot des « sophistes de l’incrédulité et de l’impiété » (les francs-maçons) et des « sophistes de la rébellion » (les Jacobins). Ce livre de combat a été maintes fois réédité, même si sa thèse principale ne repose sur aucune base historique et qu’un grand nombre de francs-maçons furent contraints d’émigrer ou ont été guillotinés pendant la Révolution.

L’antimaçonnisme virulent deviendra, notamment en France, l’un des traits distinctifs de l’intégrisme catholique et de l’extrême droite, cela d’autant plus que la franc-maçonnerie se trouvera partie prenante des grands combats pour la séparation de l’Église et de l’État, à la fin du xixe siècle.

Entre les deux guerres, les francs-maçons feront l’objet d’attaques violentes de la part de l’extrême droite et l’accusation de complot maçonnique prendra une tournure clairement antisémite : le fameux « complot judéo-maçonnique ». Charles Maurras, leader de l’Action française, plaçait juifs et francs-maçons dans « l’anti-France » et encouragera leur persécution par le régime de Vichy.

On aurait pu penser que, les drames de la guerre et l’évolution des esprits aidant, cette accusation de complot aurait disparu d’elle-même ; il n’en est rien, elle perdure.

La notion de complot étant un peu excessive, on parle maintenant de contre-pouvoir, ce qui revient au même (que fait un contre-pouvoir organisé ? il complote) et, d’une manière qui n’est pas toujours sans arrière-pensées, quelques journalistes se sont fait une spécialité de révéler, dans leurs livres ou dans leurs articles, le nom et l’appartenance (le plus souvent inexacts) d’hommes ou de femmes exerçant, par ailleurs, des responsabilités dans le monde politique ou dans celui des affaires.






Apprenti


Il se tait

Le seul moyen d’accès à la maçonnerie passe par une loge*, il n’en existe pas d’autre. Le nouvel arrivant, après avoir vécu la cérémonie d’initiation*, y est qualifié d’apprenti.

Ce statut ne lui confère aucun droit. Il ne peut pas prendre la parole au cours des tenues auxquelles il a l’obligation d’assister, il ne peut pas la demander non plus. Il est là pour écouter, pour apprendre, apprendre à comprendre.

Son seul contact concret avec sa loge, au-delà de sa présence muette, se passe au cours des séances d’instruction animées par le second surveillant*. Ces séances se tiennent en dehors des tenues, le plus souvent hors du temple ; il y est instruit des connaissances de son degré et il a tout loisir de s’exprimer.

La période d’apprentissage n’a aucune durée déterminée, dans la pratique elle n’excède pas deux ans. C’est le second surveillant*, lorsqu’il juge que l’apprenti a suffisamment progressé, qui propose au Vénérable* de lui permettre de présenter à l’atelier un travail* destiné à apprécier l’avancée de sa réflexion.

Le travail* est un exposé de dix minutes portant sur l’un des thèmes symboliques qui ont été les siens pendant la durée de son apprentissage. L’exposé est suivi d’un vote de l’atelier* qui décide si l’apprenti peut ou non accéder au degré supérieur.

Le degré* d’apprenti est un degré de réflexion et d’introspection tourné vers la connaissance de soi, le silence symbolisant la nécessaire forme de recueillement que cela implique.






Architecte


Le Grand, celui de l’Univers, bien sûr

Avec le Grand Architecte de l’Univers, on aborde un sujet sensible. Dans nombre d’obédiences*, il est postulé comme un principe. Le principe créateur de l’univers, répondant par là même à la question existentielle première de causalité.

Tous les rites ne reconnaissent pas son existence, y compris et surtout dans la fonction de créateur. Une fonction que certains attribuent très classiquement au Dieu révélé de leur religion (Rite Émulation et beaucoup de rites anglo-saxons), alors que d’autres n’apportent pas de réponse concernant la création de l’univers (Rite Français), mais pensent que la raison humaine saura un jour en apporter une.

Pour ceux qui placent le Grand Architecte de l’Univers au centre de leur dispositif (le Rite Écossais Ancien et Accepté en particulier), il est un principe inconnaissable, impossible à définir, derrière lequel chacun est laissé libre d’imaginer une réponse en fonction de sa sensibilité.

Étant seulement présenté comme un principe, il n’est pas le fruit d’une révélation. Pour cette raison, il n’est l’objet d’aucune prière, supplique ou liturgie, et il ne génère aucun clergé, serviteur, délégué ou représentant.

Pour la plupart des maçons qui l’invoquent (l’évoquent ?), il n’est que le point de focalisation d’une demande de transcendance, d’aspiration à la spiritualité. Néanmoins, la confusion avec la divinité est fréquente. D’abord, parce que beaucoup de maçons portent en eux un besoin souvent viscéral de croire en une divinité et qu’il en constitue pour eux une représentation (ou une formulation) tout à fait convenable. Ensuite, parce que pour d’autres, imprégnés d’éducation religieuse, le transfert se fait presque à leur insu, ils se retrouvent tout naturellement dans le même registre.

La reconnaissance de l’existence du Grand Architecte comme principe créateur laisse le champ libre à toutes les interprétations personnelles.






Architecture maçonnique


Monumentale… ailleurs

La notion d’architecture maçonnique doit être appréhendée avec beaucoup de prudence. La présence d’une pyramide ou d’un compas sur la façade d’un immeuble ne suffit pas. À cet égard, l’œuvre de Claude-Nicolas Ledoux peut donner l’impression d’une architecture maçonnique, à cette réserve près qu’il n’était pas maçon. Il est donc plus prudent de réserver le terme d’architecture maçonnique à des constructions édifiées ou conçues par des maçons pour des maçons, c’est-à-dire des temples maçonniques.

Sa répartition géographique recoupe l’histoire culturelle de l’Europe. Dans un pays de vieille tradition catholique comme la France, la maçonnerie n’a pas ou très peu « pignon sur rue » ; dans les pays de tradition protestante, elle s’affiche plus librement.

À l’origine, la franc-maçonnerie est nomade ; les réunions ont lieu dans des tavernes, chez des traiteurs ou dans des demeures privées ; ce n’est que dans la deuxième moitié du xviiie siècle qu’elle commence à se sédentariser. On dispose de documents d’architecture de cette époque décrivant, sur un modèle de base, des locaux consacrés à l’usage maçonnique (à La Rochelle, à Agen, à Rouen, entre autres), mais il s’agit presque toujours de l’aménagement intérieur, l’extérieur de ces immeubles restant très discret. Cette tradition de discrétion « sur rue » perdurera aux xixe et xxe siècles avec quelques notables exceptions, comme le temple de la loge La Lumière du Nord à Lille (1911) (architecte Albert Baert) et le siège de l’obédience Le Droit humain à Paris (1912) (architecte Charles Nizet).

Après l’acquisition par le prince Murat en 1852 de l’hôtel situé 16 rue Cadet, qui est toujours le siège de l’obédience, le Grand Orient procédera tout au long des xixeet xxe siècles à d’importantes transformations et remaniements tout en conservant une façade très classique.

Autres exemples de discrétion architecturale, en province (Besançon, Douai, Tours) comme à Paris, des locaux précédemment affectés à des usages religieux sont convertis en temple maçonnique, sans que leur façade n’ait été modifiée ; c’est en particulier le cas de la Grande Loge de France qui en 1910 acquiert à Paris, pour en faire son siège, un ancien couvent franciscain. Le siège de cette obédience conserve ainsi sur sa façade extérieure les lettres SAP, saint Antoine de Padoue.

Dès que l’on franchit les frontières, l’architecture maçonnique devient beaucoup moins discrète. Le premier bâtiment de la Grande Loge d’Angleterre fut construit en 1775 et reconstruit, dans un style monumental, au début du xxe siècle. Les plus beaux exemples de temples maçonniques de style « égyptien » construits au xixe siècle se trouvent en Belgique (Bruxelles, Gand, Liège) et, dans un style plus dépouillé, au Danemark.

D’une manière générale, les temples maçonniques les plus monumentaux sont aux États-Unis avec The House of the Temple (1915, architecte John Russell Pope) à Washington DC et le George Washington National Masonic National Memorial (1932, architecte Harvey Wiley Corbett), à Alexandria, Virginie, mais aussi les temples majestueux de New York, de Philadelphie, de Detroit.






Art royal


L’art et la lumière

L’Art royal, c’est ainsi que l’on désignait la maçonnerie dans les rituels* du xviiie siècle et aujourd’hui encore dans certaines occasions.

Dans l’utilisation du terme art, il faut voir davantage la perfection d’un artisanat, d’un savoir-faire accompli, que le résultat d’une création artistique originale ; en ce sens la maçonnerie est une école de savoir, de savoir-être et de savoir-faire pour être. L’adjectif royal est ajouté pour marquer l’excellence et la primauté de cet art que l’on aurait sans doute pu aussi appeler l’art premier (déjà pris) ou le premier des arts.

L’analogie entre le travail de l’artisan et celui du maçon est très porteuse de sens parce qu’elle exprime les idées de patience et de savoir-faire acquis par un long apprentissage et une pratique assidue, mais ce n’est sans doute pas tout.

Par son travail, l’artisan accède à un savoir qui est de l’ordre de la connaissance. Il sait, en dehors de toute logique apparente, par connaissance intime, il éprouve, il ressent que son geste est celui qui convient, que l’outil qu’il utilise est le mieux adapté et que le résultat de son travail s’inscrit dans une perspective d’harmonie et d’équilibre. Il porte en lui un référentiel, le plus souvent inconscient, fruit de tout son apprentissage qui le conduit vers une forme de perfection, celle du travail bien fait, en conformité avec les règles de l’art. Une autre dimension du travail artisanal est son côté utile, en effet le produit de ce travail est d’abord et avant tout destiné à être utilisé, à servir, sinon il n’aurait pas grand sens (la maçonnerie n’a de sens que si elle transmet).

Enfin, il convient de bien préciser que l’artisanat n’existe que par sa pratique, il ne s’apprend que sur le chantier, les outils à la main, en exécutant. On imagine mal celui qui dirait « je veux apprendre un métier » et qui ne fréquenterait jamais un atelier, il en est de même pour la maçonnerie, on ne peut devenir maçon que par la pratique.

De nos jours, l’Art royal est une formule toujours utilisée avec un peu de tendresse nostalgique, comme le sont dans les familles certains mots ou tournures de phrase qui font partie du patrimoine familial.
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